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Triste constat  

• 3 à 4 patientes sur 10, 1 enfant sur 10 dans nos salles 
d’attente de médecin généraliste peuvent être ou avoir été 
victimes de violences.

• Les conséquences des violences sur la santé sont multiples et 
durables

• Et pourtant ce problème de santé complexe est peu abordé 
en consultation



repérer

agir

protéger

accompagner

S’impliquer

prévenir

victimes auteurs



Les freins des médecins

• Méconnaissance de la problématique

(Scotomes, certains médecins ne se sentant pas concernés, stéréotypes)

• Méconnaissance de certains type de violence, des signes d’alerte et de gravité, de 
la place que peut prendre le médecin dans la prise en charge

• Manque d’outils

• Difficultés à se constituer un réseau
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Les freins des médecins

• Méconnaissance de la problématique : sensibiliser
(Scotomes, certains médecins ne se sentant pas concernés, stéréotypes)

• Méconnaissance de certains type de violence, des signes d’alerte et de gravité, de 

la place que peut prendre le médecin dans la prise en charge : former

• Manque d’outils : proposer des fiches pratiques et des outils

• Difficultés à se constituer un réseau : lister les ressources locales











Développer son réseau ?





Groupe de travail pluriprofessionnel au sein de la MSP

Médecins généralistes, infirmiers, kinésithérapeutes, avocate, référente violence de la 
gendarmerie

4 réunions pour définir les thématiques et proposer des soirées d’information 
(sensibilisation)

• 30 professionnels ( médecin, IDE, kinésithérapeute, sage femme ostéopathe, 
podologue, psychologue, orthoptiste, orthophoniste, dentiste, pharmacien, colonel 
de gendarmerie !)

• Assistantes maternelles, directeur d’école, infirmière du collège,…



❖ Informations biomédicales

Prévalence, stéréotypes

Définition des différents types de violences, du cycle de la violence

Mémoire traumatique et ses conséquences (ambivalence), emprise

Signes d’alerte en soins premiers ( dans la vraie vie), dépistage précoce

❖ Le parcours en gendarmerie

❖ La rédaction des certificats , le secret professionnel



Groupe de travail au sein de la CPTS

Réunion d’information/sensibilisation

Président du tribunal judiciaire

Médecin légiste du CH de Moulins

Médecins généralistes, IDE, secrétaires médicales, kinésithérapeutes, pharmaciens, 
assistantes sociales, CIDFF, directeur de l’hôpital local. 



Merci pour votre écoute

Place aux questions …


